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Lues par Bordage, Président de l’Association des 
Anciens Elèves , extrait du Livre d'Or 1921 

 
 

•  Décembre 1915, aux tranchées.  D'un soldat sans 
nouvelles de sa famille restée en région envahie 

 
« Je puise dans ma douleur même, la résignation et la 
ténacité acharnée qui, à défaut d'autres qualités 
militaires, m'ont permis jusqu'ici de remplir mon devoir et 
d'envisager l'avenir avec confiance. »  
 

• D’un blessé 1916, soldat  
 
« Me voici réduit pour quelques semaines à l'inaction 
complète, étendu sur un lit d'hôpital pour un méchant 
obus qui, le 25 septembre, est venu me traverser la 
cuisse droite. J'espère, pendant ce repos forcé, 
reprendre les forces qui me permettront, aussitôt ma 
guérison, d'aller plein de confiance et d'espoir, rejoindre 
sur le front les camarades épargnés jusqu'ici. » 
 

• D'un sergent à Verdun 1916  
 
«  Je suis dans le secteur de Verdun, sur la rive gauche 
de la Meuse, depuis deux mois. J'ai connu bien des 
misères et des privations, en particulier pendant la 
journée du 9 juin où les Boches nous attaquèrent quatre 
fois, en lançant des liquides enflammés, en bombardant 
avec rage nos positions, sans réussir à avancer. Mais je 
suis heureux d'avoir vécu de tels moments ; il me semble 
que j'en sors tout autre, avec un moral sérieux et une 
volonté plus forte. » 


